
 

COMMUNIQUE DE PRESSE 

Après les accusations inacceptables de Dominique Voynet,  

les élus CGT du comité des œuvres sociales (COS) du personnel communal  

démontent le pseudo-rapport « d’audit » de la municipalité 

 

Lors d’une conférence de presse qui s’est tenue le lundi 12 décembre à la Bourse du travail de Montreuil (93), Saphia 

Beltran, présidente du Comité des œuvres sociales (COS) et Laurent Grimmonprez, secrétaire général du syndicat 

CGT des territoriaux de Montreuil, ont présenté une étude fouillée répondant point par point aux allégations 

mensongères diffusées depuis 72 heures. 

Leur démonstration a porté sur deux axes majeurs : 

1. La soi-disant gabegie des élus CGT du COS 

2. L’absence de politique sociale du COS 

Concernant le premier point, ils ont démontré que le rapport d’ « audit » avait surévalué de nombreuses prestations 

des bénéficiaires mis en cause, allant même  jusqu’à leur imputer des dépenses qui n’avaient pourtant jamais été 

facturées par les voyagistes choisis par le COS. 

Concernant le second point, ils ont rappelé, chiffres à l’appui, que le COS disposait bien d’une politique sociale 

développée allant de l’organisation d’un arbre de Noël (plus de 1500 jouets offerts chaque année), de sorties à la 

mer pour 1 €, à l’octroi de bons alimentaires, d’aides personnelles lors des décès, d’aides au départ en vacances pour 

les familles en difficulté, jusqu’à une aide pour la rénovation d’un logement.  Ils ont en revanche rappelé qu’en 

interdisant à la Direction des ressources de la Ville de poursuivre son travail d’instruction des demandes d’avance sur 

salaire pour les agents à très bas revenus, c’est bien la Municipalité de Dominique Voynet qui a mis un terme à ce 

dispositif en 2009.   

En conclusion, ils ont tenu à préciser que le nombre de bénéficiaires des œuvres sociales de la Ville de Montreuil 

s’élevait à 6975, et que parmi eux 84 % étaient issus des milieux ouvriers, employés et retraités communaux. 

Après avoir rétabli ces quelques vérités et souligné que ce rapport qualifiait de « saine » la gestion de l’association, 

les élus CGT du COS ont appelé Dominique Voynet à plus de modération dans ses propos et se tiennent à sa 

disposition pour poursuivre le débat sur la base d’orientations politiques et de valeurs partagées, plutôt que de 

perdurer sur le terrain de l’invective et de l’insinuation.  

Malgré ce contexte nauséabond, les élus CGT du COS de Montreuil ont réaffirmé leur détermination à poursuivre le 

travail mené depuis 1967, pour que tous les salariés et retraités du personnel communal, même les plus modestes 

d’entre eux, puissent continuer à profiter d’activités sociales et culturelles de qualité. 
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